
STF. ANNE ET ST. JOACITIM.
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.le vis, dans ce même temps, continue Anne
Cathérine Emmerich, Joachim près de ses trou-
peaux d'Hermon, adresser à Dieu des prières
continuelles. Quoiqu'il fut bien afliigé de
n'avoir pas d'enfant, cependant, il s'efforçait de
cacher sa tristesse aux bergers.

Comme on était au temps de la fête des
Tabernacles, il dressait avec ses bergers des
cabanes de feuillage. Il éprouvait une grande
répugnance à retourner à Jérusalem, pour cette
grande fête, parce qu'il ne pouvait oublier les
outrages qu'il y avait reçus. Mais le Ciel vou-
lait ce nouveau sacrifice, et un ange lui apparut,
et lui ordonna d'aller au temple, avec un grand
courage, parce que eette fois, son sacrifice serait
accueilli et sa prière exaucée. Il devait ren-
contrer Ste. Anne sous la porte dorée. A ces
mots de l'envoyé céleste, Joachim devint tout I
joyeux, et dans son allégresse, il se hâta de e
compter ses troupeaux. Quel beau et nom- d
breux bétail il avait! Il lui semblait qu'il s'était
accru d'une manière prodigieuse, pendant son
temps d'épreuve! Il divisa ces bêtes en trois
parts, suivant l'usage de ses ancêtres et le sien:
il garda la moindre pour lui, envoya la seconde
aux Esséniens, et conduisit la plus belle au
temple, avec ses serviteurs. Avec de si riches
présents, il arriva à Jérusalem le quatrième
jour de la fête, et se rendit aussitôt au temple.

Aime arriva ce même jour à Jérusalem, et


